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Debout dans l'entrebâillement de la porte du wagon de train, Jean-Marie Lonfat à gauche tient Monique Schaller, toute souriante, par le bras. Adeline Clerc sur la droite attend, prête à être guidée, avec pour légende: pour Jean-Marie Lonfat et Adeline Clerc, voyager avec Monique Schaller est plus simple et plus plaisant. Photo: Hervé Richoz
EDITORIAL

Chères lectrices, chers lecteurs,

Pius Odermatt, président de la section Nord-ouest de la Suisse

J'ai rejoint la FSA sitôt l'école pour aveugles terminée, alors que je ne souhaitais pas vraiment en savoir plus sur l'entraide. Je ne voulais pas me faire remarquer, mais juste tracer ma route. Je voyage volontiers seul et souhaitais que mon activité professionnelle me permette, autant que possible, de faire abstraction de mon handicap. Je gagnais autant que mes collègues voyants et m’imposais donc de faire aussi bien qu’eux. Un jour, j’ai réalisé que j'étais souvent trop exigeant avec moi-même et que j'avais le droit de demander de l'aide. 

L'équilibre entre entraide et égard est un sujet récurrent, particulièrement dans l’interaction entre une fédération et ses membres. Je comprends que des membres demandent à être pris en considération lorsque des postes sont pourvus au sein de la FSA, car il est souvent difficile pour eux de trouver un poste après leur formation. Je suis heureux que des professionnels internes aident les sections à recruter selon un principe d’égalité. Pour moi, si les deux groupes, à savoir les bénévoles et les professionnels qualifiés, ne sont pas toujours du même avis, ils ont finalement les mêmes objectifs.

En tant que président de section, j’attache beaucoup d’importance aux manifestations pour les membres et aux initiatives personnelles. 
Un membre organise un après-midi avec des jeux adaptés aux personnes aveugles et malvoyantes, un autre des séances de cinéma avec audio-description par le biais de l'appli Greta. Mon souhait: que tous les membres profitent de ce que la FSA et ses sections proposent et qu’ils réfléchissent à comment ils pourraient apporter leur pierre à l'édifice. 

Le présent «Clin d'œil» se concentre sur l'aspect positif de la cohabitation entre bénévoles et personnes handicapées de la vue. Chaque édition proposera désormais un article des services de consultation, afin que davantage de membres puissent bénéficier d'un savoir diversifié. Enfin, la fête estivale prévue à Egg sera l’occasion de passer un bon moment ensemble.

Photo: Portrait de Pius Odermatt, Photo: Edith Nüssli

ACTUALITE

Trois questions à Susan Buergi

Interview: Edith Nüssli, rédactrice «Clin d'œil»

«Clin d'œil»: Qu'est-ce qui te motive à te lever chaque matin?

Susan Buergi: L’esprit d'équipe. Une bonne compréhension entre collègues et collaborateurs est décisive. Il est important de faire preuve d'ouverture d'esprit, de partager, de donner son avis sur le plan professionnel et de réaliser ensemble quelque chose d’utile pour son prochain, avant tout pour les personnes aveugles et malvoyantes au sein de la FSA, et je trouve cela particulièrement motivant. 

En tant que responsable de département, j'interviens à plusieurs niveaux. J'ai des contacts avec des personnes, je travaille avec les équipes des services de consultation et je fais partie de la direction où je peux exercer une influence sur l'organisation.

Qu'apprécies-tu dans ton travail?

En premier lieu, l'objectif principal: proposer des services aux personnes aveugles et malvoyantes. Ensuite, j'aime pouvoir penser et agir assez librement à mon poste. J'apprécie la liberté et la créativité dont on peut faire preuve au sein de la FSA.

A quoi te fait penser le handicap de la vue?

D'abord, au travail. Par le passé, j'avais déjà travaillé pour les personnes aveugles et malvoyantes. Ensuite, je pense à une source d'inspiration. A mon ancien travail, j’ai vécu beaucoup de choses très intéressantes et positives. J'ai pu participer à des projets qui ont changé la vie de nombreuses personnes. Dans le cadre de ces projets, nous avons souvent collaboré avec des personnes concernées, en Afrique ou ici. J'aime les initiatives qui me permettent de travailler étroitement avec les personnes concernées. 

Susan Buergi a été nommée il y a une année au poste de responsable du département Consultation et réadaptation. Découvrez également d'autres personnalités sur VoiceNet au numéro 031 390 88 88, rubrique 4 1 3 4.

Photo: Portrait de Susan Buergi, Photo: Edith Nüssli

Un premier entretien en vaut la peine

Edith Nüssli, rédactrice «Clin d'œil»

Un premier entretien permet de discuter de ses propres besoins et souhaits avec un professionnel du service de consultation et d'obtenir de premières informations.

Cheryl Dougherty, responsable du service de consultation de la FSA des Grisons, constate que certaines personnes hésitent à demander conseil. «Personne ne souhaite être estampillé ‹handicapé› tout simplement parce que sa vue baisse.» Il vaut toutefois la peine de surmonter cette appréhension, car les services de consultation de la FSA disposent d'un savoir fondé et d'employés prêts à prendre le temps nécessaire pour un conseil personnel.

Un conseil personnalisé

Le premier entretien consiste à comprendre les besoins personnels et les préoccupations quotidiennes de la personne en consultation. Cet échange sert de base pour définir des stratégies et trouver des moyens auxiliaires permettant de continuer à mener une vie indépendante et autonome. Si souhaité, la consultante présente aussi des moyens auxiliaires spécifiques, tels que les loupes et les horloges parlantes ou encore le potentiel d'un bon éclairage. Les moyens auxiliaires peuvent être manipulés et essayés. 

L'assistante sociale fournit aussi des informations sur des prestations spéciales et répond aux questions portant sur les assurances sociales. «Nous avons beaucoup de contacts parmi les services cantonaux et les ophtalmologues. Ce réseau facilite la prise en charge des clients», souligne la responsable. 

Mettre à profit un savoir fondé

La personne concernée décide de la suite à donner à ce premier entretien. Elle peut choisir ce qui lui est utile parmi une vaste offre: enseignement d’aptitudes pratiques et d’orientation et de mobilité ainsi que conseil basse vision. Le cours de basse vision présente des stratégies et des moyens auxiliaires permettant d'utiliser au mieux la faculté visuelle résiduelle. Quel que soit son choix, la personne concernée trouvera, auprès du service de consultation, un interlocuteur compétent et empathique.

Demandez conseil! Téléphonez au service de consultation de votre région, demandez des renseignements et convenez d'un rendez-vous. Vous trouverez les adresses et numéros de téléphone sur www.sbv-fsa.ch, Prestations, et sur VoiceNet 031 390 88 88, rubrique 1 Régions.

Photo: L'équipe du service de Coire pose devant les affiches FSA, avec pour légende: équipe du service de consultation des Grisons (de g. à d.): Isabelle Plath, Cheryl Dougherty, Gabriele Burghart (debout) et Anita Caluori. Photo: Bernd Dupont

Peindre malgré un handicap de la vue

Interview: Isabelle Plath, secrétariat du service de consultation FSA des Grisons

Il y a une année, Hedy Bürge apprenait qu'elle souffrait d'une dégénérescence maculaire liée à l'âge (DMLA). Pour «Clin d'œil», elle évoque comment son attention a été attirée sur le service de consultation de la FSA, ce qu'elle a retiré du premier entretien et ce qui a changé pour elle.

«Clin d'œil»: Madame Bürge, comment avez-vous remarqué que votre vue changeait?

Hedy Bürge: J'ai remarqué, par exemple, que je ne pouvais plus aussi bien me coiffer, surtout avec une mauvaise luminosité. Ou que je devais m'asseoir, au restaurant, à une table proche d'une fenêtre pour plus ou moins voir ce que je mangeais. 

Cette situation vous a incitée à demander un examen ophtalmologique. Le diagnostic a vite été posé: dégénérescence maculaire liée à l'âge. Que s'est-il passé ensuite?

Ma belle-fille m'a parlé du service de consultation de la FSA des Grisons. Une de ses connaissances souffre également de DMLA et est ravie par les possibilités offertes lors de ces entretiens. Cela m'a poussée à demander moi aussi un entretien de consultation. Certes, je ne savais pas exactement ce qui m'attendait, mais je savais que j'allais obtenir de l'aide.

Peu après, vous aviez rendez-vous auprès du service de consultation. Comment s'est déroulé votre premier entretien?

Cet entretien a duré deux heures. Je l'ai trouvé très agréable et j'ai été surprise par la diversité des solutions proposées. On a pris du temps pour moi et mes limitations ont été abordées de manière ciblée, tout comme ce qui est important pour moi au quotidien. Je trouve tout aussi fantastique que ces conseils soient prodigués gratuitement.

Une visite à domicile a permis de donner corps à cette aide. Qu'est-ce qui a été entrepris pour vous?

Un meilleur éclairage dans la cuisine, la salle de bains et les escaliers me facilite aujourd’hui beaucoup la vie. Des marquages sur la cuisinière simplifient également mon quotidien dans la cuisine. En plus, j'ai été inscrite au service téléphonique gratuit 1145, qui remplace l'annuaire.

Les choses ont donc passablement changé pour vous.

Oui. Et je n'ai même pas mentionné les aquarelles. J'ai peint pendant plus de 30 ans, mais je n’ai plus touché mon pinceau pendant une bonne année après le diagnostic. La consultation m'a redonné du courage et j’ai repris cette activité. Certes de manière moins précise qu'avant, je peins désormais de plus grandes surfaces. Les nouvelles peintures sont très belles et cette activité m’apporte beaucoup.

Et comment envisagez-vous l'avenir, Madame Bürge?

Je sais maintenant qu'il existe plein de possibilités pour faciliter la vie quotidienne d’une personne atteinte de DMLA. Cela ne change rien à la maladie, mais constitue une aide précieuse. Je ne peux que souhaiter que les ophtalmologues soient plus attentifs à l'aide que peuvent fournir de tels services de consultation. 

Photo: Tenant différents type d'ampoule dans ses mains, Hedy Buege interroge son ergothérapeute du regard. Avec pour légende: Lors de la première entrevue, Hedy Bürge a été surprise par la variété des moyens auxiliaires proposés. Photo: Isabelle Plath

Venez aux Championnats du Monde de torball

Edith Nüssli, rédactrice «Clin d’œil»

Les 26 et 27 juin 2015, la Haute école fédérale de sport de Macolin accueillera la cinquième édition des Championnats du Monde de torball, ainsi qu’un Youth Open. 

Du 25 au 28 juin, des équipes masculines et féminines, venues de six pays, se mesureront lors des cinquièmes Championnats du Monde de torball de l’IBSA. Par ailleurs, dix équipes de jeunes de sept pays se disputeront la coupe dans le cadre du Youth Open. Pour le président du CO Christoph Käser, nul doute que les participants vivront des matchs passionnants et passeront un formidable séjour dans une merveilleuse région.

Christian Lohr, conseiller national, est le parrain des Championnats de torball 2015. Dans le programme, il rappelle que le torball est le seul sport d’équipe que tous peuvent pratiquer selon les mêmes règles, qu’ils soient aveugles, malvoyants ou bien-voyants. «Je suis fier de pouvoir assister à cette évolution positive de l’intégration dans notre société.»

L'entrée est gratuite pour tous les matchs. Pour l'accès, se rendre de Bienne à Macolin avec les transports publics en empruntant le funiculaire, puis en poursuivant à pied jusqu’à la salle de sport. De la gare de Bienne à la station inférieure du funiculaire, il faut compter un quart d’heure à pied. La station inférieure est également dotée d’un arrêt de bus Biel/Bienne Magglingenbahn/Funi Macolin, ligne 11 à partir de la gare.

Programme

Jeudi 25 juin 2015 – Haute école, bâtiment principal, Macolin

17h30-18h30 
Ouverture officielle de la manifestation 

Vendredi 26 juin 2015 – Salle du Sport-Toto, Macolin

8h30-18h
Matchs de poule

20h-21h30
Matchs de poule

Samedi 27 juin 2015 – Salle du Sport-Toto, Macolin

8h30-15h30
Matchs de poule

15h30
Championnats du Monde IBSA, demi-finales hommes

16h
Youth Open, demi-finales

16h45
Championnats du Monde IBSA, petite finale hommes

17h15
Youth Open, finale

17h45
Championnats du Monde IBSA, finale femmes

18h15
Championnats du Monde IBSA, finale hommes

Clôture avec remise des prix (salle du Sport-Toto)

Info: www.torballwm2015.ch (allemand)

Les règles du torball

Le torball est un sport de balle pratiqué en équipe. Tous les joueurs sont équipés de lunettes noires. On joue avec un ballon sonore, similaire à celui utilisé au football. Deux équipes de trois joueurs s’opposent, en alternant les rôles d’attaquants et de défenseurs. Le terrain mesure 16 x 7 mètres. Il est divisé en deux aires d’équipe, où les joueurs évoluent librement, séparées au centre par une zone neutre de 4 x 7 mètres. Cette zone est délimitée par trois cordes tendues en travers du terrain, placées à 40 cm du sol et espacées de deux mètres. Les deux lignes de fond sont équipées d’un but de 1,3 m de hauteur qui occupe toute la largeur du terrain. Trois tapis d’orientation, uniquement destinés à guider les joueurs, sont installés devant chaque but. 

Le jeu consiste à jeter le ballon de manière à ce qu'il franchisse la ligne de but opposée, l'équipe adverse, couchée sur le côté, essayant de l’en empêcher. Pour se mettre en position de défense, les joueurs doivent attendre que le ballon quitte la main du tireur. 

Le ballon doit être lancé à la main et passer au-dessous des trois cordes. Si le ballon ou un joueur touche une corde, il y a coup franc. Le tireur ayant commis la faute doit alors quitter le terrain et ses coéquipiers doivent défendre le but à deux. 

Une partie dure 2 x 5 minutes. Un tournoi compte entre 7 et 11 matchs.

Ce sport exige une excellente condition physique, une bonne réactivité, la maîtrise de l’espace ainsi qu’un sens tactique.

Plus d'informations en allemand: www.stbv.info/was-ist-torball

Légende photo: Schéma d’un terrain de torball.

Atelier thématique: construction sans obstacles

Daniela Moser, Défense des intérêts

Le troisième atelier de la Défense régionale des intérêts était consacré à la construction sans obstacles. Les participants ont discuté des chantiers et de la signalétique. Bilan des discussions: les chantiers ne sont pas le seul danger dans l’espace public.

Un échange d’expériences et deux exposés sur la «construction sans obstacles» étaient au programme du troisième atelier de la Défense régionale des intérêts. La délimitation entre voies de circulation et zones piétonnes était l’un des points importants. Celle-ci doit être perceptible avec une canne blanche. L’experte Eva Schmidt expliquait: «Les endroits sûrs pour les piétons doivent être identifiables visuellement et tactilement, surtout dans les zones de circulation mixtes.» Eva Schmidt est responsable adjointe du Centre suisse pour la construction adaptée aux handicapés.

Charly Meyer, instructeur O&M du Service de consultation de la FSA de Fribourg, a détaillé les conseils donnés aux architectes lors de la planification d’un établissement médico-social. Il s’agissait notamment de faire le bon choix en termes d’éclairage et de dalles. «Il est important que les personnes souffrant d’un handicap visuel ne soient pas éblouies», a-t-il déclaré le 25 avril à Berne. Des matériaux mats et non réfléchissants répondent à cette exigence.

Ténacité et consensus

L’atelier de Berne a accueilli dix personnes engagées dans la Défense des intérêts de leur section. La spécialiste Eva Schmidt les a senties très engagées. Elles œuvrent avec entrain pour déterminer comment l’entraide peut contribuer à la prise en compte des besoins des personnes atteintes d’un handicap visuel.

Pour Erika von Gunten de la section de Fribourg, il faut partir du principe qu'il n’existe pas seulement plusieurs types de déficience visuelle, mais que les handicaps d’autre nature sont tout aussi nombreux. «La défense des intérêts doit considérer toutes les personnes présentant un handicap quel qu’il soit», a-t-elle affirmé dans l’interview VoiceNet. Pius Odermatt, président de la section Nord-ouest de la Suisse, a lui aussi abordé ce point. Selon lui, il faut engager le dialogue et accepter les compromis. «Car trouver un éclairage adapté aux différents types de malvoyance est déjà un défi.»

Collaboration et réussite

Puis Odermatt a assisté à tous les ateliers. Il reconnaît le chemin parcouru depuis le lancement de la Défense régionale des intérêts, mais estime que tout est encore à faire. «Nous devons tenir bon et nous mobiliser.» Car outre le lobby des handicapés, il existe aussi un lobby des syndicats, de l’industrie et des normes, comme celui de la Suva. Dans son interview sur VoiceNet, Pius Odermatt prône une intensification du réseau entre professionnels et personnes concernées. L’équipe de la Défense des intérêts en prend note. Les ateliers de l’automne sont déjà fixés au 31 octobre en Suisse alémanique et au 7 novembre en Suisse romande.

Un atelier consacré au même thème s’est déroulé le 2 mai en Suisse romande. Aux côtés d'Eva Schmidt, Denise Javet du service de consultation de la FSA du Valais a témoigné de ses expériences. Pour consulter les impressions des participants, rendez-vous sur VoiceNet 
au 031 390 88 88, rubrique 2 5.

Contact: 

Equipe Défense des intérêts par tél.: 031 390 88 33 ou par e-mail: defensedesinterets@sbv-fsa.ch 

Plate-forme en ligne: defensedesinterets.www.sbv-fsa.ch/fr 

Photo: Sept personnes, dont trois vues de dos participent à différents groupe de travail. Au premier plan on reconnaît Olivier Maridor, Gabriel Friche, Lucia Pisano et Adeline Clerc, avec pour légende: En groupes, les acteurs régionaux de la défense des intérêts en Romandie travaillent à la construction adaptée. Photo: Alfred Rikli

Nouvelle direction à Solsana

Edith Nüssli, rédactrice «Clin d'œil»

«Retrouver un hôtel à taille humaine où le métier de service prend toute sa valeur», tel est le vœu que réalisent Julien et Nathalie Rolland en reprenant la direction de l'hôtel Solsana.

Formé dans une grande école hôtelière française, Julien Rolland est actif depuis 14 ans dans la branche. Il a accueilli des hôtes de toutes nationalités dans les nombreux hôtels du groupe Accor en France et en Suisse. Durant ces cinq dernières années, il a travaillé pour des établissements du bassin genevois dont la capacité d'hébergement était d'au moins 200 chambres. L'heure est donc venue de retrouver une structure de taille humaine pour y dispenser un service personnalisé. Pour réaliser ce vœu, l'alerte trentenaire sera agréablement secondé par son épouse valaisanne qui se prénomme Nathalie.

«Clin d'œil» souhaite une agréable bienvenue à la famille Rolland-Wüthrich!

Photo: Photo de groupe dans le grand escalier de la réception de l'hôtel Solsana, avec pour légende, Nathalie et Julien Rolland en compagnie de leur fille Eline (devant sur la photo) se réjouissent d'aller à la rencontre de leurs hôtes. En arrière-plan (de g. à d.) Maria et Josef Trottmann, membres FSA, et l'accueillant Joe Hafner. Photo: m.à.d.
VoiceNet surprend

Hervé Richoz, rédacteur «Clin d'œil»

«Si c'est ça, alors je vais essayer...!». A Genève, les accompagnants bénévoles ont découvert, surpris, une prestation intéressante. Quant aux plus jeunes, ils se sont étonnés des nouvelles rubriques alors que les participants les plus isolés se sont rendus compte en toute simplicité comment utiliser leur téléphone pour rester informés. 

«Le moderne, je trouve trop compliqué parce que moi, j'ai rien comme internet» ou «c'est où qu'on peut se procurer l'appareil?»; ces réticences entendues lors de la soirée démontrent à la fois la méconnaissance de ce média fait pour eux, mais surtout l'envie de ces personnes de rester en contact dans un monde qui évolue trop rapidement. Ces questionnements montrent également qu'il y a encore un grand besoin en apprentissage puisque VoiceNet s'appelle au 031 390 88 88 depuis n'importe quel téléphone. «Ce qui m'intéresse c'est de retrouver une émission radio» ou «quand est-ce qu'on aura les bus sur VoiceNet?»; ces attentes démontrent que d'autres sont en demande pour plus d'informations pratiques rapidement disponibles.

Et c'est justement le rôle de ces soirées d'initiation que de permettre à toutes personnes en situation de handicap visuel de s'approprier VoiceNet pour pouvoir l'utiliser selon leurs besoins. Pour certains, il s'agira de retrouver urgemment la date de la prochaine sortie au théâtre et éviter de chercher la circulaire à mettre sous le macrolecteur. Pour d'autres il suffira de laisser un message, écouter les autres ou se tenir informé des programmes de télévision, tout cela sans devoir interpeller son voisinage direct…

«Ahhh!..., mais expliqué comme ça tout paraît simple. Je vais essayer...», la formule est unanime chez les participants à la soirée. Avoir pu bénéficier d'une démonstration, avoir pu poser les questions légitimes permet à chacun d'envisager comment il peut gagner en autonomie dans sa quête quotidienne d'information... 

Proposez une initiation... 

Les sections, groupes créatifs, centre de formation et services de la FSA sont invités à proposer une découverte, une heure et demie durant, de VoiceNet. Proposez une séance... Se familiariser avec la simplicité des manipulations permettra à chacun de se faire confiance et de ne pas rester isolé. 

Contact: Hervé Richoz, 079 730 46 69, voicenet.romand@sbv-fsa.ch

Sondage sur les conditions d’achat

Norbert Schmuck, UCBA

Migros entend mieux adapter les conditions d’achat dans ses magasins et sa boutique en ligne «LeShop» aux besoins des personnes aveugles et malvoyantes. C’est pourquoi le détaillant et l’Union centrale suisse pour le bien des aveugles (UCBA) réalisent conjointement un sondage. Le sondage en ligne se déroule jusqu’au 
10 juillet 2015. Il est accessible à l’adresse www.enquete-ucba.ch et dure environ 20 minutes. Il est également possible de saisir des propositions d’amélioration.

Le sondage, mené par l’entreprise Flexibles-Projektzentrum, est anonyme. Ses résultats sont analysés 
à des fins purement statistiques. 

Plus il y aura de participants, plus les demandes des clients aveugles, malvoyants et déficients visuels auront de poids. Soyez donc nombreux à répondre au questionnaire! L’UCBA vous remercie d’avance de votre participation. 

Si vous rencontrez des difficultés avec le questionnaire ou si vous avez des questions, le département Moyens auxiliaires de l’UCBA se tient à votre disposition. Téléphone 062 888 28 74 ou 078 781 37 98, e-mail: moerker@szb.ch

Développer le modèle de réussite de l’Ecole de la pomme

Urs Kaiser, Ecole de la pomme

L’Ecole de la pomme connaît un tel succès que le système de milice arrive à ses limites. C’est pourquoi le comité demande la mise en place d’une direction de projet qualifiée.

L’Ecole de la pomme affiche des chiffres impressionnants, avec 50 000 visites à ce jour sur sa page d’accueil, 1000 visites quotidiennes sur sa page Facebook et 700 personnes utilisant régulièrement son application. Mais le plus surprenant reste le nombre de gens qui s’engagent pour l’Ecole de la pomme: ils postent des news, rédigent des instructions ou des témoignages, animent des débats, organisent des rencontres, dispensent des cours ou donnent un coup de pouce en tant que parrains ou marraines. 

L’Ecole de la pomme est de toute évidence un modèle de réussite. Mais, victime de son succès, elle arrive progressivement aux limites de ce que peut fournir un système de milice. C’est pourquoi le comité fédératif va demander à l'assemblée des délégués de compléter le système avec une direction de projet qualifiée. Celle-ci aura pour principale mission de former des utilisateurs de smartphone expérimentés en tant que formateurs reconnus. La technologie de l’information évolue très rapidement et réserve encore bien des nouveautés qui faciliteront la vie des personnes aveugles et malvoyantes. Rendre accessibles les nouvelles solutions, c'est aussi investir dans l'avenir.

Un cours iPhone est prévu à Fribourg le 25 juin (plus d'info sur le site: ecoledelapomme.ch ou auprès de jean-marc.meyrat@ecoledelapomme.ch).

Un cours de base iPhone en allemand organisé par l'Apfelschule aura lieu du 13 au 17 septembre à l’hôtel Solsana.

Contact: Urs Kaiser, 033 533 21 33.

Photo: Assis à une table, deux apprenants tiennent leur iPhone dans la main. L'homme attentif attend que sa voisine expérimente ses recommandations. La femme appuie son index sur le téléphone. Elle est probablement en train d'utiliser Siri. Avec pour légende: A l'école de la pomme tous échangent leurs savoirs et expériences. Photo: claudiart.ch

Nouvelles des cours

Nathalie Blanc, Responsable des cours romands

Une invitation rythmée au voyage

Les participants au cours Danses du monde se feront la joie de partager leur gaieté et leur enthousiasme et de vous faire découvrir quelques-unes des danses de leur répertoire à l'occasion de l'un des deux cours découverte gratuits les lundis 22 juin et 28 septembre de 14h15 à 15h45 à l'Ecole-club Migros du Flon, rue de Genève 35, Lausanne.

Merci de vous annoncer pour l'organisation auprès de la formatrice, 

Nicole Béguin, au 079 400 18 00.

Deux propositions dans la rubrique mouvement et bien-être: 

Nouveau à Genève! Carole Angèle Chappuis vous propose un nouveau cours sous le thème Se mouvoir pour voir. Il se présente sous la forme d'un atelier d'impressions et d'expressions corporelles (voir annonce).

Nouvelle saison à Sion : Carine Dorsaz propose une approche similaire à Sion. Rejoignez-nous afin que le cours puisse démarrer!

Ne manquez pas les prochains délais d'inscription!

Recettes variées pour un été fraîcheur (Sion), jusqu'au 28 juillet. Danses traditionnelles de divers pays (Saanen), jusqu'au 3 août. Théâtre et improvisation (Saanen), jusqu'au 17 août.

Saveurs de l'Espagne (Lausanne), jusqu'au 25 août. Le pas à pas de la cuisine à basse température (Genève), jusqu'au 30 septembre. Repas de fête (Lausanne), jusqu'au 27 octobre.

Cours annuels

Genève: Conversation anglaise (des inscriptions en cours d'année sont possibles si votre niveau d'anglais est suffisant, soit environ A2, et que vous travaillez avec l'informatique). Genève: Se mouvoir pour voir (3 cours, nous vous renseignons volontiers sur les différentes possibilités). Lausanne: Danses du monde (des inscriptions en cours d'année sont possibles). Sion: Espace Corps Mouvement (en attente de quelques inscriptions pour débuter).

Toute information complémentaire peut être obtenue auprès de l'Antenne romande au 021 651 60 60.

Nous nous réjouissons de vous accueillir à l'un de ces cours!

LES GENS

L'homme épris de sons

Hervé Richoz, rédacteur «Clin d'œil»

Alors que tout le prédestinait à une activité dans le milieu médical, le son a fait irruption dans la vie de Marc Champod. Il en a ensuite fait son métier.

Vous l'avez vu dans l'émission «Passe-moi les jumelles». Le sexagénaire goûte aujourd'hui pleinement à la vie et veille à nos oreilles en soignant la qualité des enregistrements des lecteurs bénévoles de la Bibliothèque Sonore Romande (BSR). Fils d'un médecin et d'une maman laborantine, Marc naît dans le Lavaux le 23 septembre 1954. Avant de s'installer à Yverdon comme premier obstétricien de la ville, le papa a souvent fait déménager sa famille au gré des propositions de médecin assistant. 
L'environnement familial dans lequel baigne Marc l'amène à s'intéresser aux professions soignantes et il s'imagine même vétérinaire. Bien qu'affecté depuis son plus jeune âge par une cataracte congénitale, Marc suit néanmoins un parcours scolaire classique avec obtention de sa maturité scientifique. L'Université de Lausanne l'accueille pour des études en pharmacie dans lesquelles il va vite réaliser que ses contraintes 
visuelles ne lui permettront pas un accomplissement harmonieux dans cette voie.

La maîtrise du son

Percussionniste, batteur, flûtiste et clavier dans quelques formations, Marc interrompt l'université pour explorer cette envie de travailler les sons. En instrumentiste éclairé, il sent humblement que le technicien n'est qu'au service de l'œuvre, de l'émotion, de l'auditeur, que ce travail de l'ombre magnifie le message sonore. Il faut se rappeler qu'on est au commencement des années 80 et qu'il n'existe pas encore en Suisse d'écoles de formation continue, ni de radios locales. Bien que de qualité, la sonorisation de films, de spectacles ou de concerts n'est pas légion et les techniciens du son sont issus principalement de filière radioélectricien ou d'écoles spécialisées à Paris ou à Lyon. Dans les faits, le seul véritable employeur est la 
Radio Suisse Romande. Pour ce qui concerne les soutiens aux projets d'intégration, l'institution n'en est, là également, qu'à des conceptions classiques… Marc comprend rapidement que son salut ne passera que par une indépendance forcenée. Des amis bons conseillers lui recommandent alors de constituer des archives de toutes ses interventions en guise de dossier de candidature.

A cette même époque la ville d'Yverdon se dote du Théâtre de l'Echandole. Marc va pouvoir poursuivre sa formation «sur le tas» et démarrer une collaboration qui lui permettra également de sonoriser et de rencontrer des artistes comme Léo Ferré ou François Silvant. Reconnu pour son talent, le temps 
est venu pour Marc de franchir le pas et d'investir dans son propre studio d'enregistrement, qui s'appelle aujourd'hui encore «Studio Tube», à Valeyres-sous-Rances. Au pied du château, dans l'ancienne filature de soie, Marc reçoit les artistes, les groupes et personnalités pour une production de qualité.

Le numérique, la belle rencontre

Le glaucome secondaire étant désormais plus présent dans sa vie, Marc Champod cherche des moyens de lire différemment. Jean-Marc Meyrat, alors jeune directeur de la Bibliothèque sonore romande BSR prépare la bibliothèque pour sa mue «de la cassette au numérique». La rencontre débouchera sur une solide amitié et Studio Tube réalisera la cassette littéraire. Bientôt la collaboration s'intensifiera jusqu'à ce que la BSR engage ce spécialiste pour les tâches de postproduction et la formation des lecteurs bénévoles. Marc ne cessera d'accompagner les énormes changements que vont représenter le standard de compression .mp3 et ensuite la daisyfication des livres. Si vous passez par la BSR, vous le verrez préparer les cabines d'enregistrement, nettoyer des fichiers audio à l'ordinateur ou déambuler avec microphone et enregistreur numérique lors des événements comme le BSR apéro…

La juste mesure

Qu'il vente ou qu'il neige, veillez cependant à ne pas lui marcher sur les pieds. Ce n'est en rien dû à sa personnalité bien présente, mais plutôt à son état d'homme fondamentalement libre que l'on découvre chaussant sandales en liège. En termes de nouvelles technologies, à l'instar de l'iPhone, Marc les utilise à bon escient tout en tentant de ne pas devenir dépendant. Afin d'augmenter son autonomie et préserver sa capacité professionnelle, Marc a lui aussi mis en place le système de contribution d'assistance de l'AI.

La bonne volonté ne suffit plus…

Responsable de formation de la centaine de lecteurs bénévoles, Marc Champod nous fait part de sa réflexion. Les lectrices et lecteurs bénévoles qui enregistrent pour la BSR le font aussi depuis leur domicile. Ils disposent d'un logiciel de production installé sur leur ordinateur qui formate les contenus qui sont lus. Marc Champod revendique une professionnalisation dans ses demandes aux bénévoles, une plus forte exigence de compétence et un besoin pointu et conscient du résultat attendu, au grand dam parfois des intéressé(e)s qui pensaient juste prêter leur voix ou se faire plaisir en lisant le livre de leur choix. 

Photo: Ses écouteurs aux oreilles, Marc Champod, accoudé à une table les yeux fermés, lit un livre avec son appareil Victor Reader. Tête penchée, il tourne une mèche de ses cheveux avec les doigts de la main droite. Avec pour légende: Pour notre plaisir, Marc Champod veille à la perfection du son. Photo: Marc-Yves Leresche

LA VIE DES SECTIONS

«Les deux parties doivent y gagner»

Edith Nüssli, rédactrice «Clin d'œil»

Aider au quotidien les personnes vivant avec un handicap de la vue: cette mission est souvent accomplie par des bénévoles. Certains services de consultation mettent en relation les personnes intéressées. Une occasion de trouver un équilibre entre donner et recevoir.

Accompagner les personnes aveugles ou malvoyantes lors de leurs achats, leur lire le courrier ou faire du tandem avec elles: telles sont les tâches des bénévoles. Mais trouver la bonne personne n'est pas facile. Gisela Kretz du service de consultation de Lucerne constate: «La demande est énorme. Les volontaires sont de plus en plus rares.» Christine Weber du Service de consultation de Zurich ajoute que le courant doit passer entre la personne aveugle ou malvoyante et le bénévole. 

Lorsqu’elle a trouvé la bonne personne, elle l'invite à un entretien avec le client. Il s’agit alors de définir les tâches et l'étendue du soutien dans le cadre d’un accord écrit. Les bénévoles sont des accompagnateurs et doivent avant tout être à l'écoute des souhaits et préoccupations des personnes concernées. Christine Weber souligne: «Les bénévoles ne sont pas là pour travailler.» Elle différencie ainsi ce soutien d'une assistance rémunérée.

Bénévole, mais engagé

Tous les volontaires ne sont pas forcément qualifiés. Il est important de faire preuve de fiabilité et de savoir tenir ses engagements. Il faut de plus assumer une grande charge de travail et être capable de s'affranchir des conditions de vie particulières des personnes aveugles ou malvoyantes. Les bénévoles doivent être responsables et avoir des compétences pratiques, comme une bonne technique de guidage. L'humour facilite les choses. Avant l’engagement, les services de consultation expliquent au bénévole les techniques de guidage et lui fournissent d'autres informations. 

Soutien professionnel

Le spécialiste du service de consultation est l'interlocuteur des deux parties pendant la durée de l’engagement. Christine Weber organise chaque année une formation continue pour les bénévoles et les convie à un dîner. Cette formation leur permet de mieux comprendre le monde des personnes aveugles et malvoyantes. Elle permet aussi de discuter avec une formatrice en réadaptation de sujets tels que la technique de guidage, les aptitudes pratiques et les moyens auxiliaires. La reconnaissance et l'estime du service de consultation sont personnelles. Il s'agit toutefois d'une composante fixe dans l'intermédiation de bénévoles.

Subtil équilibre entre donner et recevoir

L'enthousiasme et le plaisir d'exercer une activité bénévole sont des facteurs importants pour que cette mission porte ses fruits. Dans le meilleur des cas, une relation s'instaure entre le bénévole et la personne concernée. La confiance s'installe et il en résulte un bon équilibre entre donner et recevoir. L'assistante sociale précise: «Les personnes aveugles et malvoyantes peuvent apporter beaucoup, car elles sont habituées à maîtriser leur quotidien en se jouant de leur handicap.» Gisela Kretz du Service de consultation de Lucerne résume: «Les deux parties doivent y gagner.»

La FSA certifie la compétence bénévole

En Suisse allemande, Benevol Schweiz (www.benevol.ch) est l’organisation faîtière des services bénévoles et l’interlocutrice des institutions, des associations ainsi que des autorités. Les services spécialisés romands et tessinois ne font pas partie de cette organisation faîtière et agissent dans chaque canton de manière coordonnée pour un même type de prestations.

Valorisation et reconnaissance sont le salaire du bénévole. Membres et amis de la FSA offrent leur temps à la section ou aux particuliers. Sur demande, la FSA délivre des attestations.

Contact: Rolf Summermatter, Service aux membres et sections, Courriel: rolf.summermatter@sbv-fsa.ch, 031 390 88 30

La FSA respecte les normes du bénévolat de l'organisation faîtière Benevol. Les bénévoles déterminent la nature, l'étendue et la durée de leur engagement. Les bénévoles peuvent demander une attestation et ont droit à une indemnisation des frais de voyage; ils peuvent participer gratuitement aux cours de formation continue de la FSA. De plus, les bénévoles sont assurés par la FSA pendant toute la durée de leur engagement. 

Photo: Deux dames souriantes se promènent l'une tenant l'autre par le bras. Au deuxième plan on aperçoit quelques dangers comme le passage piéton et un panneau indiquant un chantier, avec pour légende: L'engagement bénévole requiert responsabilité et ressenti mais procure du plaisir. Photo: David Coulin

 «Il suffit parfois de peu...»

David Coulin, service de consultation de Lucerne

Depuis neuf ans, Lisbeth Köppel-Oswald passe chaque semaine une après-midi avec Carmela Viscusi, malvoyante. Toutes deux ne rateraient ce moment pour rien au monde.

Carmela Viscusi, la cinquantaine, et Lisbeth Köppel-Oswald, 73 ans, se promènent le long de la rue principale d'Hergiswil comme deux bonnes copines. En les voyant, on remarque à peine que la première est fortement malvoyante et que la seconde n’est autre que son accompagnatrice bénévole. On remarque à peine que Lisbeth marche toujours du côté de la route sur le trottoir. Et qu'elle fait s’arrêter Carmela d'un geste de la main avant de traverser un passage pour piétons. Ou qu'elle lui signale discrètement les inégalités de terrain. C’est nécessaire, car, au fil des seize dernières années, le champ de vision de Carmela s'est peu à peu réduit pour ne devenir plus qu'un mince tunnel. Elle n'ose plus sortir de chez elle sans assistance.

«J'étais très nerveuse à notre première rencontre», se rappelle Lisbeth, qui travaillait comme catéchiste avant sa retraite. «En peu de temps, j'ai remarqué que je ne devais pas guider Carmela, mais simplement marcher à ses côtés et lui signaler les obstacles grâce à de petites indications.» C'est peu, mais c'est très important. Tout comme les conversations qu'elles ont en italien. Lorsqu'un mot lui manque, Lisbeth se sert d'un petit dictionnaire qu'elle a toujours avec elle. «Je peux ainsi maintenir mes connaissances d'italien à jour, une langue que j'aime tant», affirme-t-elle. 

Elles se comprennent souvent sans grandes explications. Le temps qu'elles ont consacré l'une à l'autre ces neuf dernières années leur ont permis de bien se connaître. «Lisbeth fait un peu partie de notre famille», déclare Carmela, «mais comme elle reste une amie, je peux me confier différemment.» Au cours de leurs balades, elles aiment observer l'évolution du village, les maisons qui disparaissent et celles qui voient le jour. Toutes deux aiment la vie sous toutes ses facettes. Et toutes deux sont bien tristes lorsqu'elles sont parfois dans l'impossibilité de se retrouver.

Photo: Dans un établissement public, assise à une table, une dame feuillète un livre étroit, avec pour légende: Le dictionnaire d’italien a toujours sa place dans la poche de veste de Lisbeth Köppel-Oswald. Photo: David Coulin

«Amener à se dépasser...»

Hervé Richoz, rédacteur «Clin d'œil»

«Lève les pieds, marche haute, baisse la tête... on y va!»... pourraient être les consignes du guide bénévole pour franchir les rochers sous la cascade en montant vers la cabane Geltenhuette à plus de 2000 mètres.

Champion cyclocross en amateur élite, Jean Vonlanthen n'imaginait pas qu'il serait un jour bénévole ni que sa femme Hélène y prendrait également plaisir. C'est son marchand de cycles qui en 1977 lui demande de piloter un tandem lors d'une émission de télévision avec des personnes aveugles. L'expérience l'a fortement marqué.

Quand le bénévolat rejoint l'amitié

Humbles et réservés, Jean et Hélène, les bénévoles du Groupe sportif des handicapés de la vue (GSHV), se refusent à citer le nom d'une personne en particulier tant ils ne voudraient pas «en oublier une ou un». En cheminant le long de la rivière, ils ne font pas non plus étalage des sommets à plus de 4000 m qu'ils ont gravis en Afrique, en Amérique du Sud et en Asie. Tandem, randonnée, raquette, rapidement ce couple de bénévoles n'a plus eu l'impression d'être «au service de…», mais plutôt de retrouver des personnes devenues amies. Expérimentés et bien formés, leur soutien n'est pas visible tant l'alchimie de l'amitié et du partage fait de chaque tandem une belle aventure renouvelée. Hélène rappelle que, paradoxalement, le bénévole qui ne veut pas décevoir est lui aussi amené à… se dépasser!

Le plaisir du dépassement de soi

Dans un strict respect de la personne, «partir de là où elle est pour l'amener vers le meilleur d'elle-même», telle semble être une motivation de ces bénévoles. Lors de sorties, la fatigue aidant, la tentation de la personne guidée d'arrêter avant l'arrivée au sommet ou de se contenter du parcours déjà effectué peut gagner le tandem. Les bénévoles sont aussi ceux qui vont encourager à poursuivre l'objectif visé, motiver à ne pas abandonner et ainsi permettre à chacun d'atteindre son petit Everest et une meilleure image de soi.

Photo: Sur leur balcon, un couple septuagénaire se tient par les épaules, avec pour légende: depuis leur balcon à Echallens, Jean et Hélène conçoivent de magnifiques randos. Photo: Hervé Richoz

Un bon complément à la routine quotidienne

Edith Nüssli, rédactrice «Clin d'œil» 

En débutant son activité bénévole auprès de personnes vivant avec un handicap, Nicole Bachmann a trouvé un bon équilibre avec son travail dans l'impression offset. Depuis, son expérience lui a permis de débuter une activité d'assistante en soins.

Caresser le chien-guide Frisco: telle est la première tâche de Nicole 
Bachmann lorsqu'elle se rend une fois par mois à Langnau am Albis afin d'aider Jürg Künzle à s'acquitter de travaux administratifs. Satisfait, Frisco reprend sa place. Nicole Bachmann, imprimeuse offset de formation, se rend alors dans le bureau, prend le classeur consacré à la banque, à la caisse-maladie et aux factures, emporte une perforatrice et un tampon et s'assied à table. Depuis novembre 2011, une fois par mois elle passe environ deux heures ici afin de lire le courrier et valider des paiements. Il lui arrive aussi de passer spontanément en cas de besoin.

Gagner en confiance

Jürg Künzle souffre de rétinite pigmentaire et aimait avoir un bureau ordré lorsqu'il était infirmier. Quand il n’a plus été possible pour lui d’effectuer ses paiements avec l'appareil idoine, il s'est adressé au service de consultation de Zurich. Quatre mois plus tard, il y rencontrait Nicole Bachmann. Jürg Künzle, âgé de 62 ans, se souvient: «J'ai tout de suite senti que je pouvais lui faire confiance.» Un élément décisif, car la bénévole sait tout de Jürg par le biais de sa comptabilité. Pour Nicole Bachmann, 39 ans, il était aussi important que tous deux soient sur la même longueur d'onde, car il lui était difficile de faire la lecture à quelqu'un. Aujourd'hui, elle reconnaît: «Cette tâche m'a permis de gagner en confiance.» Sa seule rétribution est l'estime de Jürg Künzle. Elle apprécie aussi la formation continue annuelle que lui propose le service de consultation de Zurich. Elle ne la raterait pour rien au monde. Son activité lui a également facilité sa réorientation professionnelle: elle a terminé une formation d'assistante en soins et travaille depuis une année dans un EMS.

Photo: Derrière un classeur ouvert et devant des documents répartis sur la table, Jurg Kunzle écoute attentif les propos de Nicole Bachmann, avec pour légende, Nicole Bachmann et Jürg Künzle s'entendent bien. Photo: Edith Nüssli

Invitation à la fête de l'été 2015

Urs Lüscher, secrétaire de la section Zurich-Schaffhouse

Pour remercier vos bénévoles et accompagnants, invitez-les à une fête estivale inoubliable. Le 5 juillet 2015, la section Zurich-Schaffhouse de la FSA organise, à Egg près de Zurich, une fête mêlant activités sportives, jeux et détente. Le football pour aveugles, le torball, le tandem cycliste, la course à pied, la gymnastique et les échecs seront présentés et il sera possible de s'y essayer. Les moins sportifs opteront pour les nombreux lotos et leurs jolis prix. Et pour combler les estomacs, nous offrons aux personnes aveugles et malvoyantes, ainsi qu'à l'un de leurs accompagnants, un repas avec entrée, plat principal, dessert et boisson. Un programme musical rythmera la journée, du yodel au rythm'n'blues. Quelle que soit la section ou l'association à laquelle vous appartenez, vous êtes cordialement invités. 

La fête estivale se déroulera le dimanche 5 juillet 2015, de 11h à 18h, au complexe sportif Egg près de Zurich. Programme, description du chemin d'accès et coupon d'inscription sur www.sbv-fsa.ch/zh, sur VoiceNet 031 390 88 88, rubrique 2 29 ou auprès d'Urs Lüscher au 044 940 93 10. 

Après-midi jeux à Bâle

Norbert Müller, membre de la section Nord-ouest de la Suisse

Le premier après-midi jeux a eu lieu le 18 avril à Bâle. Le succès était au rendez-vous.

17 personnes, venues de Bâle et environs mais aussi des cantons de Berne et de Soleure, ont participé au premier après-midi jeux. C’est à titre d’initiative privée que l’auteur avait organisé l’après-midi au Prima Vista et apporté la plupart des jeux. D’autres jeux ont été fournis par une participante de Berne et la section Nord-ouest de la Suisse. Les participants ont tous été ravis, tout comme l’auteur. Les jeux ont débuté à 13h30 pour se terminer peu avant 18 heures. Au programme: Super Six, Scrabble, Pickomino, Au voleur, Da Vinci Code (version revisitée de la ludothèque de Zollikofen), Hâte-toi lentement, Backgammon (version magnétique de la Fédération américaine des aveugles NFB) et Domino (version NFB). D’autres jeux ont été évalués sans qu’on y joue. Suite aux retours positifs, l’expérience pourrait être réitérée à l’automne.

Les injections stabilisent l’acuité visuelle

Edith Nüssli, rédactrice «Clin d’œil»

Dans le cas d’une DMLA humide, des injections stabilisent ou améliorent la vision. L’efficacité et les possibilités d’optimisation de ce traitement étaient à l’ordre du jour de la 35e conférence Retina Suisse.

«Les injections en valent-elles la peine?» Une question que se posent les patients atteints de dégénérescence maculaire humide liée à l’âge (DMLA). Les visites répétées chez le médecin et l’injection du médicament dans l’œil sont en effet souvent perçues comme un fardeau. Lors de la 35e conférence Retina Suisse, Daniel Barthelmes de la clinique ophtalmologique universitaire de Zurich a répondu par «oui» à la question. «Avec les injections, on peut idéalement obtenir une amélioration de l’acuité visuelle et, dans de très nombreux cas, empêcher sa détérioration.» Il a cité l’exemple d’une patiente atteinte de DMLA humide bilatérale, qui, après une série d’injections, a interrompu le traitement de son œil droit. Son acuité visuelle s’est alors rapidement dégradée. Grâce à un traitement systématique, la vision de l’autre œil a pu être améliorée puis stabilisée durablement (cf. illustration).

Optimiser les intervalles de traitement

A Fribourg, Katja Hatz de la Vista Klinik de Bâle déclarait: «Le développement de vaisseaux sanguins perméables entraîne toujours des cicatrices.» Or, ces cicatrices réduisent encore l’acuité visuelle. Il serait donc judicieux d’injecter le médicament peu avant l’apparition de nouveaux vaisseaux, soit avant la rechute qui intervient après quatre à douze semaines. Ce délai varie d’une personne à l’autre mais est toujours identique pour un même patient. C’est pourquoi Katja Hatz recommande, après six injections espacées de quatre semaines, d’attendre, à titre d’essai, six semaines avant l’examen. Cela permettrait de vérifier si de nouveaux vaisseaux sanguins se forment déjà après quatre semaines. Si ce n’est pas le cas, l’intervalle peut être prolongé de deux semaines, jusqu’à ce que l’intervalle de rechute du patient soit établi. Si celui-ci s’avère plus long, le bénéfice sera considérable pour le patient. Dans le meilleur des cas, le nombre d’injections sera réduit des deux tiers, avec une visite chez l’ophtalmologiste tous les trois mois au lieu d’une fois par mois. Se basant sur des études et ses propres expériences, Daniel Barthelmes a déclaré que moins de 30% des patients nécessitaient un traitement mensuel.

Trop d’injections peuvent être dangereuses

La réduction du nombre d’injections ne soulage pas seulement le patient. Daniel Barthelmes a expliqué, s’appuyant sur une importante étude américaine, qu’un trop grand nombre d’injections pouvait provoquer une DMLA sèche. Le principe «aussi peu que possible, autant que nécessaire» s’applique donc. Mais il a aussi souligné que la DMLA était une maladie chronique et qu’une guérison n’est pas possible. Katja Hatz a ajouté qu’en cas d’injections régulières restées inefficaces, on pouvait conclure à une forme atypique de DMLA humide. Elle conseille alors de procéder à des examens complémentaires et de vérifier la pertinence d’une thérapie photodynamique ou d’une irradiation stéréotaxique.

DMLA

En occident, la dégénérescence maculaire liée à l’âge est la première cause de perte d’acuité visuelle chez les plus de 65 ans. La maladie touche jusqu’à 3% de cette catégorie de population. Les causes ne sont pas claires. La perte d’acuité visuelle se limitant à la macula, les patients DMLA ont une mauvaise, voire une très mauvaise vision, mais ne sont pas aveugles. Les deux formes, sèche et humide, de DMLA peuvent coexister. Si un œil est atteint, cela ne signifie pas que l’autre le soit aussi. La DMLA humide se traite par des injections, alors qu’il n’existe pas encore de traitement pour la forme sèche.

Info: www.retina.ch

Succès pour la conférence Retina Suisse 

La 35e conférence Retina Suisse s’est tenue les 18 et 19 avril 2015 à Fribourg. Elle a réuni près de 200 personnes, dont des malades, leurs familles, des ophtalmologistes et des scientifiques. Les thèmes abordés étaient variés: études médicamenteuses et projets de recherche en cours, état des connaissances sur les différentes maladies de la rétine et informations sur la réadaptation. 

Photo: La ligne gris foncé montre l’évolution de l’œil droit, la ligne gris clair au-dessus, celle de l’œil gauche. La ligne du milieu représente la perte moyenne d’acuité visuelle escomptée en l’absence de traitement. 

Concours lecteurs

Dans la présente édition de Clin d'œil, notre concours est doté de 20 prix parrainés par l'hôtel 
Solsana. La réponse à la question se trouve dans un article de ce journal. A vous de participer! 

Répondez à la question suivante: Comment s'appelle le nouveau directeur de l'hôtel Solsana?

Prix à gagner:

1er prix: 1 semaine à Solsana (7 nuits) pour 2 personnes, en demi-pension

2e prix: 1 week-end à Solsana (3 nuits) pour 2 personnes, avec petit-déjeuner

3e prix: 1 week-end à Solsana (1 nuit) pour 2 personnes, avec petit-déjeuner

4e-10e prix: 2 bouteilles de vin (blanc et rouge), édition anniversaire

11e-20e prix: 1 bouteille de vin (rouge), édition anniversaire

Envoyez votre réponse par:

• VoiceNet 031 390 88 88: tapez 1 pour aller dans la rubrique 21 71. A l'audition laissez un message réponse au concours en appuyant sur la touche 9 et suivez les indications du système.

• site Internet: vous trouverez un lien vers le formulaire de concours à l'adresse www.sbv-fsa.ch/fr/concourslecteurs

• courriel: redaction@sbv-fsa.ch

• courrier postal: Fédération suisse des aveugles et malvoyants FSA, Concours, CP 8222, 3001 Berne

Indiquez dans tous les cas les données suivantes vous concernant: 

• Prénom, nom

• Rue, lieu de domicile

• Numéro de téléphone

• Adresse courriel, le cas échéant.

Clôture du concours: 5 juillet (cachet postal et date faisant foi)

Conditions de participation

Tous les membres de la FSA sont autorisés à participer. Chaque personne ne peut participer à ce concours qu'une fois. Les gagnants seront informés par courriel, courrier postal ou téléphone. Le paiement du prix en espèces est exclu. Les gagnants déclarent expressément consentir à la publication de leurs données personnelles (prénom, nom, domicile) sur le site de la FSA et dans la prochaine édition de Clin d'œil. Aucune correspondance ne sera échangée sur le concours. Toute voie de droit est exclue.

Erratum

La gagnante du dernier concours lecteurs s'appelle Margit Boa et non Margrit comme indiqué dans la légende photo. Clin d'œil présente ses excuses à l'intéressée.

Trucs et astuces

Android rattrape son retard et propose des avantages aux personnes aveugles et malvoyantes

Hans Schneuwly, membre de la section Fribourg

A l'achat d'un smartphone ou d'une tablette, plusieurs facteurs sont décisifs pour faire son choix entre un appareil Apple et Android: le budget, les préférences personnelles, la capacité visuelle et les tâches que l'on souhaite effectuer. La Fondation américaine pour les personnes aveugles (AFB) a comparé en détail des appareils tournant sous iOS 8.1.1 et Android 5.0. 

Les appareils Apple sont en général plus chers que ceux tournant sous Android. La synthèse vocale d'Apple, nommée VoiceOver, est meilleure. La plate-forme iOS d'Apple permet un paramétrage plus uniforme des divers appareils.

Un appareil Android peut être avantageux pour les personnes avec une capacité visuelle résiduelle, car Google a sérieusement pris en main la question de l'accessibilité dans les versions les plus récentes de son système d’exploitation. Il est ainsi possible d'inverser les couleurs, ce qu'Apple propose depuis longtemps. Android a l'avantage de permettre un ajustement de la taille de la police de caractères au niveau global et pas uniquement dans les divers programmes. En ce qui concerne la taille de l'écran, l'offre est très vaste pour les appareils Android. La capacité visuelle déterminera la bonne taille. En résumé, les personnes n'ayant besoin que d'un modeste grossissement et appréciant l'univers de Google seront satisfaites par les gestes d'agrandissement intuitifs récemment ajoutés sur Android. 

Le rapport complet, en anglais, est disponible sur http://www.afb.org/afbpress/pub.asp?DocID=aw160102
Partagez vos trucs et astuces

Lectrices et lecteurs partagent leurs expériences avec autrui sous la rubrique «Trucs et astuces». Vous aussi, faites profiter les autres de votre savoir-faire et envoyez vos conseils et recommandations par courriel à l’adresse redaction@sbv-fsa.ch ou par poste à: Fédération suisse des aveugles et malvoyants, rédaction «Clin d’œil», rue de Genève 88b, 1004 Lausanne. 

Ou recourez à la plate-forme d’échange sur VoiceNet, tél.: 031 390 88 88, rubrique 4 2. La rédaction se réserve en tout temps le droit de ne pas publier des lettres, de les abréger ou de n’en publier que des extraits. Elle n’a pas à entretenir de correspondance à ce propos.

Lire des textes, où que l'on soit

Norbert Müller, membre de la section Nord-ouest de la Suisse

Les personnes aveugles en ont longtemps rêvé: un appareil portatif permettant de lire des textes imprimés où que l'on soit. Disponible pour 100 francs sur l'App Store, le nouveau lecteur KNFB permet enfin de réaliser ce rêve. Cette application reconnaît les textes et parvient à les lire en deux à trois secondes après qu'ils aient été photographiés. Photographier des textes «à la volée» nécessite un peu d’entraînement. Des aides indiquent toutefois si la caméra est bien centrée sur le texte et si l'iPhone est tenu bien droit. Il est possible de choisir la langue de reconnaissance et de préciser s'il s'agit de textes répartis sur une ou plusieurs colonnes. Une aide en ligne de qualité y est intégrée. Le lecteur KNFB me permet de lire mon courrier, de parcourir des documents imprimés, de lire des étiquettes sur les emballages et bien davantage encore. Les textes peuvent aussi être enregistrés. Je n'ai jamais regretté une seule seconde d'avoir installé cette application sur mon iPhone. 

Trouver un bancomat parlant

Daniela Moser, Défense des intérêts; 
Jürg Cathomas, Technologie & innovation

Les applis MyWay Classic et Blindsquare permettent désormais de trouver facilement les bancomats avec synthèse vocale. Nombre de banques suisses ont doté leurs distributeurs d'un système de synthèse vocale permettant aux personnes aveugles et malvoyantes de suivre la transaction au moyen d'écouteurs. Depuis peu, des listes avec les emplacements des bancomats Raiffeisen et PostFinance sont disponibles pour les applis MyWay Classic et Blindsquare. D'autres établissements bancaires seront ajoutés prochainement. L'appli MyWay Classic permet de télécharger directement le fichier en question en sélectionnant «Fichiers» puis «Nouveau» puis la liste de bancomats disponible sous «Switzerland» dans le Scout. Les utilisateurs de Blindsquare doivent d'abord télécharger les fichiers au format compressé zip disponible sur www.sbv-fsa.ch, Prestations, Banques. Il suffit d'envoyer ensuite les fichiers par courriel sur son iPhone et de les ouvrir dans Blindsquare.

Pour toute question d'ordre technique, adressez-vous au service d'état-major Technologie & innovation au 031 390 88 00 ou par courriel à ict-innovation@sbv-fsa.ch.

Pour donner votre avis, adressez-vous à la Défense des intérêts au 031 390 88 33 ou par courriel à daniela.moser@sbv-fsa.ch.

Manifestations

Section Argovie-Soleure

02.07
Promenade «Der Sense entlang» dans les cantons de Berne et Fribourg, (date de rempl. 07.07), inscription SVP jusqu'au 22.06

13.08
Grillade avec le groupe de tandem Soleure, point de rencontre restaurant Widder à Derendingen, à 11h15, inscription jusqu'au 4 août

16.08
Excursion Jubilé en car au «Pays zougois», invitation suit séparément, inscription obligatoire

17.09
Excursion à la «Maison tropicale Wolhusen», coût 46 francs p/p, pour entrée, 
menu et dessert. Les chiens-guides sont bienvenus, inscription obligatoire jusqu'au 7 septembre

Rencontre café

Tous les deuxièmes mardis du mois 14.07, 11.08 et 08.09 de 14h à 16h30 à l' Aarauerstube de Aarau.

Contact: 

Verena Müller, 062 721 51 67, agso.verena.mueller@hispeed.ch

www.blindenverband.ch/aargau-solothurn 


VoiceNet 031 390 88 88, 
rubrique 2 2 3 1

Section Berne

24.06
Table du stamm au restaurant «A familia portuguesa», 18h

29.07
Table du stamm au restaurant «A familia portuguesa», 18h

22.08
«Luft oder Dampf unter Druck»

26.08
Table du stamm au restaurant «A familia portuguesa», 18h

30.09
«Brächete – wie zu Gotthelfs Zeiten»

30.09
Table du stamm au restaurant «A familia portuguesa», 18h 

Informations sur les manifestations:

tél. 076 500 63 21, e-mail: sektion.be@sbv-fsa.ch 

Informations sur les tables du stamm:

Peter Kestenholz, 031 971 31 85

Section Oberland bernois

26.06
Rencontre du vendredi, 13h30, Buffet de la gare Thoune, info: Yvonne et Jürg Albisser-Gut, tél. 033 437 25 82 

31.07
Rencontre du vendredi, 13h30, Buffet de la gare Thoune, info: Yvonne et Jürg Albisser-Gut, tél. 033 437 25 82 

04.08
Groupe des amateurs de sens et gourmets, programme et infos: Silvia Maurer, 
tél. 033 971 30 77 ou e-mail: sima@bluewin.ch

08.08
Sortie d'été à la Maison tropicale de Frutigen, délai d'inscription 22.07 auprès de: Ueli et Helga Gygax, Thunstrasse 19, 3770 Zweisimmen, tél. 033 744 63 06 ou e-mail: helga.gygax@bluewin.ch

28.08
Rencontre du vendredi, 13h30, Buffet de la gare Thoune, info: Yvonne et Jürg Albisser-Gut, tél. 033 437 25 82

10.09
Groupe du vendredi, 14h au restaurant Krone, Spiez, info: Bruno Seewer, tél. 033 657 10 58 ou Brigitta Stehli, tél. 034 461 89 88

25.09
Rencontre du vendredi, 13h30, Buffet de la gare Thoune, info: Yvonne et Jürg Albisser-Gut, tél. 033 437 25 82

Section Bienne – Jura bernois

09.09
«Höck plus» au rest. Residenz Au Lac: Oski Frey nous déplace

12.09
Voyage «Surprise» par la section

Chaque 2e mercredi du mois, de 14h à 16h Höck au restaurant Büttenberg à Bienne-Mâche.

Contact: 

Esther Weber, 032 331 97 18

Section Fribourg

16.06
Visite du Zoo de Bâle, départ: 8h20 (billets Fribourg-Bâle retour), gare de Fribourg, quai 3. Contact: Helga et Edwin Gruber

05.07
Participation à la fête d'été à Egg / ZH, organisée par la section Zurich-Schaffhouse. Contact: Andrea Zullo

14.07
Sortie «Pizza» avec ou sans marche à Cheyres, départ 8h45, hall gare de Fribourg. Contact: Andrea Zullo

8-15.08
Cours & Vacances à Landschlacht /TG. Contact: Helga und Edwin Gruber

Groupes de contact:

Guin: Nelly Falk, 026 493 14 19, le premier mercredi du mois

Fribourg: Maguy Baechler, 026 667 19 48, le premier jeudi du mois

Morat: Résidence Baulieu, Béatrice Imoberdorf, 026 670 85 85, le premier jeudi du mois

Romont: Marie Huguenot, 026 477 30 55, le 3e mercredi du mois

Contact:

Andrea Zullo, 026 672 14 52

Helga Gruber, 026 475 48 45

VoiceNet 031 390 88 88, rubrique 1 2 2

Section Genève

26.06
Soirée musicale, inscription auprès de Laurent Castioni, 079 573 85 65, 
lolo.castioni@bluewin.ch

04.07
Sortie estivale en Gruyère, inscription Laurent Castioni

22.08
Sortie marche avec paella chez Maria et Manu

Contact:

Vincent Tourel, 079 235 93 29, vtourel@bluewin.ch
Section Grisons

24.06
Groupe VIP: visite d'une Weisskueferei artisanale à Unterterzen. Rencontre: gare de Coire, kioque supérieur à 13h15, départ de Coire: 13h31, quai 4. Inscription jusqu'au 20.06 à kontakt@anderssehen.ch, natel 078 695 22 75

26.08
Groupe VIP: Art Ragaz: exposition de sculptures à Bad Ragaz. Inscription jusqu'au 20.08 et infos kontakt@anderssehen.ch, Natel 078 695 22 75

Contact:

Monika Koch, tél. 081 284 89 48, 079 774 81 90, sektion.gr@sbv-fsa.ch

www.sbv-fsa.ch/sektion_graubuenden

VoiceNet 031 390 88 88 rubrique 2 25

Section Jura

05.07
Marche et/ou journée sportive à Zurich

09.08
Pique-nique de la section à Courtemautruy

Contact: 

Gabriel Friche, 079 474 57 56, 
cgfriche@bluewin.ch

Section Neuchâtel

29.06
Course annuelle à Gruyères, avec visite d'Electrobroc

05.07
Rencontre à Corcelles autour d’une grillade au feu de bois

Contact:

Pierre Marquis, 079 288 72 28, 
pierre.marquis@net2000.ch

Section Nord-ouest de la Suisse

Le groupe de contact se rencontre le 3e mercredi du mois de 14h30 à 16h30 au Foyer pour aveugles Bâle, en juin exceptionnellement le 24.06, puis pause estivale jusqu'au 16.09

Marches:

20.06
Randonnée avec Ivana Campedel

11.07
Papotage de Selzach avec S.+ W. Emch

22.08
Balade nocturne avec R.+ O. Meister

Autres infos sur VoiceNet 
031 390 88 88, Rubrique 2 2 6 ou tél. 061 303 30 46

Section Suisse centrale

04.09
RencontrePlus LU

08.09
RencontrePlus OW/NW

09.09
RencontrePlus SZ/UR/ZG

11-12.09
Randonnée 2 jours. Contact: Isabella Plüss

29.09
Excursion de section à Schwyz

Contact de section:

Markus Wüest, 079 759 95 27, 

kusi.wueest@bluewin.ch

Contact RencontrePlus

Isabella Plüss, 041 637 37 26, 

isabellapluess@bluewin.ch

Groupe de parole AMD

Les lundis de 10h à 11h30, 

Pro Infirmis, Zentralstrasse 18, 

Lucerne. Responsable: 

Isabella Plüss, 041 637 37 26, 

isabellapluess@bluewin.ch

Groupe de parole Zoug

Les vendredis de 14h30 à 16h, au Alters- und Pflegeheim d'Oberwil. 

Responsable: Edith Hanloser, 041 710 14 21, edith.hanloser@bluewin.ch

Section Suisse orientale

14.06
Randonnée «Bernhardzell», sans inscription, 8h45 au Gaiserbahn de la gare centrale de St-Gall, plus d'infos 14 jours avant sur VoiceNet 031 390 88 88, 1 2 2 7

20.06
Excursion de section «Trains à vapeur du Rhin», plus d'infos par courrier et sur VoiceNet, 031 390 88 88, 1 2 2 7

16.08
Promenade «Fischingen», sans inscription, 8h45 au Gaiserbahn de la gare centrale de St-Gall, plus d'infos 14 jours avant sur VoiceNet 031 390 88 88, 1 2 2 7

05.09
Manifestation d'automne «Walter-Zoo» Gossau, plus d'infos par courrier et sur VoiceNet, 031 390 88 88, 1 2 2 7

13.09
Randonnée «Hohe Buche», sans inscription, 8h45 au Gaiserbahn de la gare centrale de St-Gall, plus d'infos 14 jours avant sur VoiceNet 031 390 88 88, 1 2 2 7

Section Valais

10.07
Mémorial Michelet au Mont-Fort

16+23.07

Passeport Vacances

29.08
Cours de cuisine FSA à Sion

20.09
Sortie à moto Goldwing

Le groupe de marche reprend du service: 11.07, 25.07, 08.08, 29.08, 08.09, coordination: 
Edith Brandt, 079 333 49 37

Contact: 

Adeline Clerc, 079 637 41 50, 
adeline.clerc@netplus.ch, 

www.fsa-valais.ch

Section Vaud

11.07
sortie sur la Vaudoise, inscription: Jean-Pierre Pasche, 079 635 50 08

16.08
Sortie au lac de Joux, inscription: Rania Python, 079 389 93 54

Marches du lundi: les 06.07 et 03.08, s'annoncer auprès de Jean-Pierre Pasche, 079 635 50 08

Contact:

Charles-André Roh, 079 703 73 73,

info@roh.ch

Section Zurich-Schaffhouse

06.06
Groupes de marche Merkur et Sohleblitz, date rempl.: 04.07

30.06
Groupe de contact Zurich-Enge

05.07
Fête d'été de la section ZH-SH

25.07
Lunch du samedi de 11h à 13h30 au rest. Salmen, Freiestrasse 10, Uster

08.08
Groupes de marche Merkur et Sohleblitz, date rempl.: 05.09

15.08
Sortie annuelle de la section ZH-SH

16.08
Wetziker Chilbi

29.08
Lunch du samedi de 11h à 13h30 au rest. Salmen, Freiestrasse 10, Uster

26.09
Lunch du samedi de 11h à 13h30 au rest. Salmen, Freiestrasse 10, Uster

Inscription pour lunches du samedi, Fête d'été, sortie annuelle et Wetziker Chilbi auprès de: 
Urs Lüscher, 044 940 93 10, sektion.zh@sbv-fsa.ch

Groupe de marche Merkur

inscription auprès de Gilbert 
Monnerat, 044 741 23 49

Groupe de marche Sohleblitz

inscription auprès de Marianne 
+ Walti Ogi, 044 432 28 28

Groupe de contact Zurich-Enge chaque dernier mardi du mois, 

Kirchgemeindehaus Enge, 

Beederstrasse 25.

Informations actualisées sur VoiceNet 031 390 88 88, rubrique 2 2 9

ESPACE MEMBRE

La «tangomania» à Solsana! 

Gowri Sundaram, la maison du bonheur à Cointrin

Un cadre idyllique «Made in Switzerland»...

Quatre jours de rêve dans le Berner Oberland.

Du 26 février au 1er mars... du jamais vu à Solsana,

Cette citadelle de la FSA envahi par la «tangomania»!

Notre bon état physique étant vital pour l'atelier tango, 

Dès notre arrivée on a fait une petite rando!

L'air de la Sarine nous a fait beaucoup de bien,

Juste ce qu'il fallait pour aborder le tango argentin!

Cinq heures de tango tous les jours...

C'était ça... l'immersion totale dans un cours! 

Avec la patience de la prof Vida, aidée habilement par Nicole,

C'était du fun certes, mais loin d'être toujours drôle!

De ces quelques jours de tango intensif,

Les quatre couples sont unanimement positifs!

Pour nous maintenant, un carré, pivot, sapin ou des rubans,

Voire même les pas croisés, sont tous devenus un jeu d'enfant! 

Bien vite oublié le temps couvert et peu génial,

Car l'ambiance générale fut très conviviale.

Avec beaucoup d'humour et de la camaraderie,

Sans parler de l'entraide et échanges de plaisanteries. 

Le succès d'un tel atelier c'est facile à voir,

Les couples sont repartis contents, sans friction ni bagarres! 

On a tous gardé de très beaux souvenirs 

D'un atelier de tango où on souhaite revenir!

Photo: Appliqués et enjoués Rosalind et Gowri amorcent un pas de Tango, avec pour légende: Partager et développer de nouvelles compétences tout en y prenant du plaisir... c'est ce que proposent les cours de la FSA. Photo: m. à d.

ANNONCE :

Donnez plus de sens à votre affiliation à la FSA

Soutenez un projet!

Et vous permettrez à la FSA d’en faire plus.

Merci !

Compte pour vos dons 10-2019-4

Lire confortablement avec ClearView C

Vous cherchez un appareil de lecture ou vous n’auriez pas besoin de plier votre journal pour le lire?

Optelec a créé l’appareil de lecture qui vous permet de lire sans avoir à plier votre journal. Sa conception unique permet de déplacer facilement votre journal sur le plateau sans le plier:

Clearview C est doté d’une caméra HD haute résolution et d’un écran 22 ou 24 pouces.

Clearview C et relire votre journal librement devient possible...

Informez-vous auprès d'Accesstech SA:

Luzern 041 227 41 27

St. Gallen 071 277 44 11

Neuchâtel 032 725 32 25

www.accesstech.ch 

info@accesstech.ch

Nouveau cours à Genève!

Dans la rubrique mouvement et bien-être, Carole Angèle Chappuis vous propose un nouveau cours sous le thème «Se mouvoir pour voir».

Dans ces ateliers, vous vivez la liberté et la maîtrise du mouvement, l’expression par le langage corporel. Par ces mouvements vous explorez l'espace dynamique, visible et invisible, vous jouez avec l'équilibre et le déséquilibre pour vivre le plaisir de danser les yeux fermés. 

Dates: du 22 septembre au 15 décembre, 12x, le mardi de 17h15 à 19h15.

Formatrice: Carole Angèle Chappuis.

Lieu: Maison du bonheur, Av. Louis-Casaï 70, 1216 Cointrin.

Inscription: jusqu'au 21 août 2015 au 021 651 60 60.

Nous avons les auxiliaires qu'il vous faut!

Vous êtes notre priorité.

Nous proposons depuis plus de 25 ans les solutions des leaders mondiaux en moyens auxiliaires.

Connaissez-vous Supernova, Lunar, MAGic, ZoomText, Infovox4, Jaws, OpenBook, RTFC, VoiceOver, ClearView, Compact, eMag, Ibis, Looky, Magnilink S, Mezzo HD, Nordic Eye solo, Onyx, Prisma, Prodigi, Snow 7, Topaz, Topolino, Veo, Vocatex, Clearreader+, EasyReader, Basic D, BrailleSense, Braillex EL,

Brailliant, Esys, Everest, Focus, Pronto!, SuperVario?

Tout d'un seul tenant: nous avons non seulement le produit qu'il vous faut, mais l'adaptons à vos besoins et vous apprenons à l'utiliser. Nous nous occupons aussi des demandes de financement, du support et des

réparations.

accesstech ag

edv für blinde und sehbehinderte

www.accesstech.ch

info@accesstech.ch

luzern:

bürgenstrasse 12

fon: 041 227 41 27

st. gallen:

rosenbergstr. 87

fon: 071 277 44 11

neuchâtel:

crêt-taconnet 12a

fon: 032 725 32 25

…ET SI LES LUNETTES NE VOUS SUFFISENT PLUS?

Le nouveau téléagrandisseur MagniLink ZIP:

Qualité à emporter. L'appareil est équipé avec une batterie. Il est facile à plier et à transporter dans son sac. Utilisation polyvalente grâce à sa caméra de lecture et à distance pivotante en résolution HD ou Full HD. Dimension d'écran 13,3" (33,8cm) ou 17,3" (43,9cm) au choix. Livrable aussi avec la table X-Y éprouvée.

Nous vous offrons:

- vaste gamme de systèmes de lecture de LVI Suède.

- local de démonstration accessible en chaise roulante et service accueil de/à la gare d'Effretikon

- conseils de professionnels expérimentés

- livraison, installation et formation à domicile sans supplément!

- support et service réparation irréprochables

LVI Low Vision International GmbH

Hinterbrunnenstrasse 1, 8312 Winterberg

Tél. 052 202 96 16 

www.lvi.ch

En Suisse depuis plus de 30 ans!

L’Ami des Aveugles 2016

Vous trouverez dans cet almanach des choses utiles, intéressantes ou dignes d’intérêt de chez nous, d’ailleurs ou du monde des aveugles et des malvoyants.

Le jardin de pierres est un biotope pour plantes naines. Il est le miroir du monde alpestre à petite échelle. Des millions de petites pierres de différentes couleurs et formes sont utilisées pour composer des mosaïques de galets dans le jardin chinois. Les jardins japonais reflètent un art horticole empreint de culture et comprenant des éléments immuables, beaux durant toute l’année. Dans cet almanach, les jardins de pierres rythment les saisons.

Risotto d’amore, champignons de Paris farcis et polenta, un menu à quatre plats pour toute occasion et des sushis – laissez-vous inspirer par les recettes proposées dans cet almanach et essayez quelque chose de nouveau.

Ancien artisanat de Grindelwald et journées d’hiver tranquilles à Venise sont d’autres thèmes à découvrir, ainsi qu’un calendrier complet avec un calendrier des marchés.

En achetant l’almanach «L’Ami des Aveugles», vous soutenez la Fédération suisse des aveugles et malvoyants. La FSA vient en aide aux aveugles et malvoyants pour qu’ils puissent vivre de manière plus autonome et indépendante.

Envoyez-moi ....... ex. de l’almanach «L’Ami des Aveugles» 2016 au prix de Fr. 19.50/pièce

Nom, prénom
......……………………………………………………….…………….

Rue, No
………….....…......…………………………………………….…………….

NPA, localité
……...........…………………………………………………………….

Passez votre commande à: Hallwag Kümmerly+Frey SA / Service des almanachs / Grubenstrasse 109 / 3322 Schönbühl ou appelez le 0948 808 404 (tarif local) / aveugles@hallwag.ch

MIGROS - UCBAVEUGLES - Union centrale suisse pour le bien des aveugles

*********************************************

Etes-vous aveugle ou malvoyant(e) et client(e) de la Migros ? Etes-vous satisfait(e) des modalités d’achat ?

Dites-le-nous en participant à l’enquête en ligne du 1er juin au 10 juillet sur www.enquete-ucba.ch.

*********************************************

Migros et l’Union centrale suisse pour le bien des aveugles UCBA réalisent une enquête sur les modalités d’achat pour les personnes aveugles, malvoyantes ou âgées et souffrant d’importantes difficultés visuelles. Le but est d’en savoir davantage sur les besoins des personnes aveugles ou 

malvoyantes concernant les modalités d’achat dans les magasins et sur la boutique en ligne LeShop de Migros, afin de les adapter à ces catégories de clients. L’enquête est réalisée de manière anonyme. 

Informations supplémentaires sur www.enquete-ucba.ch.

MIGROS

UCBAVEUGLES

Union centrale suisse pour le bien des aveugles

Solsana

Hotel – Restaurant

100 ans

1915-2015

Un lieu de vacances pour le bien-être, le sport et les loisirs. 

Equipement spécial pour les hôtes aveugles et handicapés de la vue. Tout l’hôtel est accessible en fauteuil roulant. 

Infrastructure exceptionnelle pour l’organisation de sémi-naires, banquets, cours et manifestations en tous genres. 

Laissez-vous emporter et profitez d’une ambiance inou-bliable à des prix compétitifs et aux prestations extraordinaire

Unterbort, Solsanastrasse 15 / CH-3792 Saanen - Gstaad 

Tel: +41 (0) 33 748 94 94 / info@solsana.ch | www.solsana.ch 

Ramstein Optik

Choisissez selon vos besoins

- le modèle de base

- la taille de l’écran

- le tableau de commande

Ramstein Optik Sattelgasse 4 . 4051 Bâle . Tel. 061 261 58 72 . www.ramstein-optik.ch
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